
tivem.it l'ornière ; il affirme que le fond cn est
tròs-4.ni très-dur et ne présente auenug ,cvité
qui pt pu abriter la tête de l'enfat.

Au moment où on l'a retiré, le petit oseoph
rendpit le sang par la bogchle, les naries. etles orei1l,es. Son1 bonnet ét4t co*p aw-es-
sus de loredle ; dq reste, aucupe bl gOre çté-
reui. u put çde quplgued instq.ts,. il setrouvait très-bien et ecommaenpgit àjoner avec
tont ýenciayce de son age.

Vers le soir du lendemain, l'enfant commençaà se plaindre,. Ses prents regiaýquèrq4t glorspour la pre]gière lois, au-dessus de l'oreilledroite, l'efpréinte bien iy b[e d'in lou de
char;et tp, une autre emàpxeite sem ba)4e slarle
nez, près de l'Sil. Les douleurs s'accrurentrapidement ; enfin, dans la nuit, les voisiliss assemblèrent pour assister à l'agonie du pauvreenfant.

Plusieurs fois on le crut mort ; tout espoirsem:bl it perdu, On pliait même pour qj P ijeu
duettre ln terme. ses gou rqces,

loxs unJme feiw4ne, snrpm' de;,a marche iré-
gulire de cette agonie, dit, tout haInt à se$parents ,

- i.Yous Pave youé.q .gelque saint, il fautous g e r e votre vçM.
.èr déç, e, ça, nçfienl t pù, so4 filso , lp, ve esous hrowe de la .9l4rette,14L p oné saiAte Ane et avaitproMis

wi n mAesseÀ notre chapelle.

eu ègepde.No 1 ,je lAi dpge g. 9.tre


